
 
Pour les élus, à Saint Aventin comme 
ailleurs le premier trimestre est tou-
jours une période intense, presque 
exclusivement consacrée à la prépara-
tion et au vote du budget. En effet, 
2019 ne fait pas exception à cette 
règle. 
 
Ce nouveau budget est l’occasion de 
mettre en place une stratégie ga-
gnante pour notre commune, à com-
mencer par un engagement de réalisa-
tions sur la durée avec la planification 
d’un calendrier de réunions départe-
mentales pour expliquer la nécessité 
de nos projets, faire connaitre nos 
actions et surtout pour identifier et 
faire comprendre à la structure dépar-
tementale, à la région et à l’état les 
difficultés rencontrées sur le terrain 
par les élus de montagne. 
 
Sans mettre en cause le principe 
même de la solidarité entre com-
munes et intercommunalités, nous 
resterons vigilants sur les effets, par-
fois confiscatoire du FPIC (Fonds Na-
tional de Péréquation des ressources 
communales et Intercommunales) 
accentués au fil des années (6 ans) par 
la baisse continue de la dotation glo-
bale de fonctionnement. 
 

Cela dit le tableau n’est pas que 
sombre et nous avons de bonnes rai-
sons d’espérer. La baisse programmée 
de nos dépenses de fonctionnement 
devrait donner un peu d’oxygène à 
notre trésorerie et permettre quelques 
investissements sur lesquels je revien-
drai ultérieurement tant il est compli-
qué aujourd’hui de monter des dos-
siers avec nos partenaires que sont les 
administrations. Nous nous accro-
chons, car il est essentiel de faire fruc-
tifier le patrimoine naturel de notre 
commune, je parle là de Superba-
gnères, nous reconnaissons tous la 
montagne comme un espace de 
grande qualité à vocations diverses 
selon que l’on y vit ou que l’on y vient 
pour les loisirs. La montagne est un 
espace où vivre et travailler sont plei-
nement compatibles. Attention, je 
n’oublie pas non plus notre patrimoine 
culturel, si précieux dans notre com-
mune. 
Des progrès sont attendus, je veux 
parler entre autre de notre impatience 
numérique qui sera résolue plus rapi-
dement que prévu. Dans ce droit fil de 
l’innovation et du développement, la 
commune continuera à exprimer ses 
préoccupations auprès de nos interlo-
cuteurs pour être associée à un por-
tage efficace de nos difficultés en ma-
tière de financement de projets. 
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Saint Aventin, notre commune 
Le Village, Gourron, Superbagnères, vallée du Lys 

L’isolation et la transformation de la 
salle des fêtes se termine. A l’occa-
sion de l’inauguration un buffet apé-
ritif sera offert aux habitants par la 
commune, vous serez informé de la 
date.  
Les morilles sont là, il faut y aller … 
avant les curistes, les touristes …  les 
citadins ! 
 
Jean Claude Bordes  
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Informations Municipales  

Retour d’un récup-verre à Saint-Aventin  

La Communauté de Communes Pyrénées Haut Garonnaise représentée par Denis Martin, vice-

président, a rétabli l’implantation d’un récup-verre et d’un récup-bouteilles de plastiques au vil-

lage de Saint Aventin, mais aussi de deux récup-verre à Superbagnères à la grande satisfaction des 

résidants et clients de la station.   

Cette démarche exemplaire a réduit l’insatisfaction de nom-

breuses personnes et du même coup participé à la mise en 

valeur du plateau. De plus en plus le recyclage s’avère 

comme une nécessité mais il y a des règles. La pratique du tri 

simple pour le moment est devenue naturelle dans la com-

mune, le verre et prochainement les bouteilles plastiques 

seront collectées. Ce tri permet de fournir aux industriels du 

recyclage des matières premières de qualité et prêtes à un 

réemploi. 

Dans un deuxième temps l’objectif communal sera d’intégrer la collecte des papiers et cartons 

alors que l’on pense généralement que seuls les papiers, les journaux, les revues sont recyclables 

mais il faut savoir que du papier blanc à l’enveloppe, en passant par le livre ou le cahier à spirale, 

tout se recycle !  

C’est donc le moyen le plus vertueux pour parvenir à une économie circulaire.   

Le Syndicat Départemental de l’Energie de la Haute Garonne (SDEHG) a proposé en 2018 un nou-

veau service pour les communes du département : la mise en place de radars pédagogiques sur 

les secteurs de circulation sensibles, comme les traversées de villages où la vitesse n’est que rare-

ment respectée. Dans ce cadre notre commune a sollicité le SDEHG pour la 

pose de deux radars à l’entrée et la sortie du village. Cette opération cor-

rectement indemnisée par le département a permis cette implantation de 

prévention. Cet équipement, implanté en bordure de la chaussée sur la RD 

618, informe les conducteurs sur leur vitesse sans les sanctionner et affiche 

en rouge un message d’alerte si la vitesse est supérieure à celle autorisée. 

Le radar pédagogique est là pour que les automobilistes prennent cons-

cience qu’ils sont souvent en infraction, encourent des risques et sont un 

danger pour les autres usagers de la route… piétons enfants, vélos, motos. 

En plus de sa fonction de prévention les radars permettent de réaliser des 

statistiques sur le nombre de véhicules, la vitesse et les moments de pointe 

de circulation. Ces informations permettent d’analyser les comportements, 

les habitudes de conduite afin de mettre en place des actions d’améliora-

tion de la sécurité.   

Des radars pédagogiques pour sensibiliser les conducteurs  
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Informations Municipales  

L’arrivée de la fibre 

Dans le cadre du déploiement de la fibre optique au vil-

lage, nous avons reçu le 13 mars dernier un responsable 

de la société Fibre 31. Cette société est déléguée pour gérer la délégation de service public (DSP) lancée 

par Haute Garonne Numérique, pour assurer la conception, la construction, l’exploitation et la mainte-

nance du réseau FTTH (de l’anglais Fiber-To-The-Home) qui signifie : fibre optique jusqu’au domicile. Il 

s’agissait dans un premier temps de désigner un référent pour la commune (le maire) et d’identifier les 

sites privés ou publics pouvant bénéficier du très haut débit, en tenant compte des projets en cours, 

comme l’effacement des réseaux électriques ou encore d’attribuer les permissions de voirie s’il y a lieu. 

Cette démarche s’inscrit dans un déploiement équilibré du territoire sur des zones aujourd’hui moins bien 

couvertes, ce qui est notre cas dans la commune. L’avancée de ce programme sera bien entendu décrite 

dans les prochains numéros de notre journal. 

Les travaux de la salle des fêtes seront achevés dans les premiers jours d’avril. Ceux-ci ont porté sur l’isola-

tion du plafond et l’intégration d’éléments chauffants dans le plafond. L’installation électrique a été remise 

aux normes et des éclairages basse consommation ont été intégré au nouveau plafond. 

En même temps, les portes de la mairie et des garages munici-

paux ont récemment été remplacées par de nouvelles huisse-

ries aluminium assurant une meilleure isolation de ces locaux et 

contribuant à leur mise en valeur. 

Ce projet inscrit par la commune dans le cadre de contrats de 

territoire et bénéficiant d’un financement à hauteur de 40% vise 

à réduire les consommations d’énergie et à assurer la mise aux 

nouvelles normes électriques des bâtiments communaux. Ces 

aménagement permettront d’améliorer le confort de notre salle 

des fêtes tout en réduisant sa consommation énergétique. 

Mairie et salle des fêtes 

Comme cela avait été indiqué dans le dernier numéro du journal communal, Nathalie Ader qui intervenait 

à Saint-Aventin comme secrétaire adjointe a obtenu un poste de secrétaire dans la Communauté de Com-

munes des Cœurs et Coteaux du Comminges beaucoup plus près de son domicile. Ceci a conduit à réorga-

niser le secrétariat en optimisant toutes les tâches qui étaient affectées à ce poste.  

En effet, compte tenu du transfert du traitement de 90% des dossier d’urbanisme au PETR, de la suppres-

sion de la régie de recette des secours sur pistes et de la simplification de certaines procédures administra-

tives comme la gestion des listes électorales remplacée par le Répertoire Electoral Unique, la charge de 

travail du secrétariat de mairie est allégée et il est envisageable que le secrétariat de mairie soit réalisé 

uniquement avec Anne Loubet.  

En accord avec Anne, ce fonctionnement sera mis en place et fera l’objet d’une évaluation à moyen terme. 

Organisation du secrétariat de la mairie 
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Informations municipales  

Notre patrimoine communal revêt plusieurs formes : les monuments historiques classés, comme 

l’église et la chapelle, mais aussi un petit patrimoine que nous devons entretenir, conserver et faire 

connaitre. Ce petit patrimoine chargé d’histoire et de culture joue un important rôle témoin de 

l’histoire de la commune et de ses habitants. Il est aussi le reflet à un moment donné de la pensée, 

de l’action, et de l’imagination des générations qui nous ont précédées. Nous sommes après eux 

les témoins matériels de leur histoire, laquelle nous permet de replacer notre patrimoine dans son 

contexte historique, c’est aussi un témoignage de l’activité humaine ancienne et pour nous une 

obligation de protéger et d’éclairer la compréhension de l’avenir. 

Faire mieux connaitre et admirer les beaux ouvrages médiévaux de notre église à travers les cou-

vertures à l’or fin de la vierge à l’enfant, les gravures et ciselures sur bois d’un retable unique dans 

le sud Comminges, témoin de l’incroyable dextérité et de savoir-faire de ces artistes artisans du 

passé. Le Christ en Croix restauré ou encore la grille du chœur du XIIème siècle qui le sera aussi 

prochainement. Sans oublier le remarquable trésor constitué au fil du temps et témoin d’une foi 

chrétienne liée à saint Aventin lui-même. Notre commune riche d’histoire et de culture possède 

bien d’autres intérêts patrimoniaux : La croix de Gourron, la table d’orientation de Superbagnères, 

le Grand Hôtel et son musée de la crémaillère, les fontaines témoins d’un riche passé pastoral, les 

cromlechs et bien sûr le moulin restauré que nous allons transformer en musée de l’outillage de 

nos vallées en collaboration avec d’autres communes et qui pourrait devenir une attraction supplé-

mentaire pour les touristes en visite dans le Larboust. 

Un Parc Naturel Régional (PNR) met en valeur et protège les grands 

espaces ruraux habités : paysages, milieux naturels, ainsi que le pa-

trimoine bâti. Les activités humaines et économiques sont encoura-

gées et valorisées dans une logique de développement durable. Le 

PNR ne doit pas être confondu avec une réserve naturelle ou un parc 

national où la dimension de protection des sites et des écosystèmes 

naturels l’emporte sur le reste. Ce n’est pas un territoire sous cloche 

ni un sanctuaire pour la faune sauvage. Dans le PNR les communes 

adhérentes conservent leurs prérogatives dans un cadre non contrai-

gnant pour un développement équilibré. Il n’y a pas de règlementation ou d’interdiction supplémen-

taire, par exemple les règlements concernant la chasse et la pêche ne sont pas modifiés. On peut 

construire ou restaurer des maisons, faire du sport… et les activités agricoles, sylvicoles et pastorales 

sont confortées. Le PNR représente un gain de notoriété pour les secteurs du territoire concernés et 

une image positive pour l’économie des filières agricoles et des ressources locales grâce à l’apport de 

financements publics. Au final le PNR est un outil de développement au service du territoire. Le PNR 

intégrera 196 communes pour un territoire de 1700 Km2 sur lequel vivent 48580 habitants.  

Pour cette raison, notre commune a délibéré positivement pour participer à ce grand projet dont la 

réalisation s’étalera en trois étapes jusqu’en 2021. Vous serez régulièrement informés de l’avancée 

de ce beau projet.  

Le projet de Parc Naturel Régional, Comminges, Barousse, Pyrénées 

Le petit patrimoine communal culturel  



Mairie 

Les prochaines élections européennes auront lieu le dimanche 26 mai.   
Le bureau de vote de Saint-Aventin sera ouvert de 8 heures à 18 heures. 
 
Les élection européennes ont lieu au suffrage universel à un seul tour. 
Pour pouvoir voter, il faut se présenter au bureau de vote avec un justificatif 
d’identité et/ou sa carte d’électeur. La carte électorale n’est pas obligatoire, il 
est donc possible de voter même en cas de carte électorale perdue. 
 
Si vous ne pouvez pas vous rendre à votre bureau de vote le jour du scrutin, 
vous pouvez toujours voter par procuration. 

 
Qui élit-on lors des élections européennes ? 
Les élections européennes ont lieu dans les 27 États membres de l’Union Européenne 
et permettent aux citoyens européens de désigner leurs représentants au parlement 
européen : les députés européens, également appelés eurodéputés.  
Ils sont élus pour cinq ans selon les règles de la représentation proportionnelle. Les 
listes ayant obtenu plus de 5% des suffrages bénéficient d’un nombre d sièges propor-
tionnel  à leur nombre de voix. 
 
Quel est le rôle du député européen ? 
Le député européen exerce 3 pouvoirs : 
 Législatif : le parlement est partie prenante dans l’adoption des actes juridiques 

communautaires,  
 Budgétaire : il établit avec le Conseil de l’Union Européenne, le budget annuel 

de l’UE, 
 De contrôle : il intervient dans la procédure de désignation du président de la 

Commission Européenne et peut censurer la Commission. 
 
Qui vote aux élections européennes ? 
 Les citoyens français, âgés d’au moins 18 ans la veille du jour de scrutin, domici-

liés dans la commune où ils souhaitent voter et inscrits sur les listes électorales 
avant le 31 mars 2019. 

 Les ressortissants communautaires ayant le droit de vote dans leur État d’ori-
gine, domiciliés dans la commune où ils souhaitent voter, et inscrits sur les listes 
électorales complémentaires. 

 
Quel est le nombre de sièges attribués à la France ? 
Après les élections de 2014, la France disposait de 74 sièges au Parlement européen. 
En raison du Brexit, le nombre de sièges du Royaume-Uni devait être redistribué avec 
pour la France 79 députés, soit cinq de plus par rapport à la précédente législature. Le 
report du Brexit pourrait amener à un statu quo avec l’élection de 74 députés pour la 
France. 

Elections Européennes 



Après deux saisons à l’accueil de Superbagnères, Lucie Ponsard nous livre un florilège 

des questions parfois insolites auxquelles elle a été confrontée. 

 

Forfaits 

- Bonjour, je voudrais connaître les tarifs des forfaits de ski. Et aussi celui des remon-

tées mécaniques. 

 

- Bonjour, y a-t-il un supplément pour transporter la luge dans la télécabine ? 

 

- Bonjour, j’ai déjà réservé les cours particulières pour mes enfants… et question bête, 

c’est quoi un téléski ? 

 

-  Bonjour, j'hésite à prendre le forfait débutant. Que me conseillez-vous?   

- Quel niveau avez-vous Monsieur?  

- Oh, plutôt moyen, je fais un petit peu du « chasse la neige. » 

 

- Bonjour, je voudrais un forfait. 

- Tenez, le voici monsieur.  

- Je le mets où ? 

- Dans une poche […] 

- Vous ne me donnez pas la poche !? 

 

- Bonjour, est-ce que la combinaison de ski est comprise dans le prix du forfait ? 

 

- Bonjour, est-ce que l’hébergement est compris dans le prix du forfait ? 

 

- Bonjour, est-ce que les skis sont compris dans le prix du forfait ? 

 

- Est-ce que le forfait est compris dans la télécabine ? 

 

Météo 

- Est-ce qu’il y aura de la neige la 2ème semaine de mars ? Est-ce qu’il va faire beau ? 

(nous sommes le 09 janvier) 

 

- A quelle heure il va faire beau ? 

- A la mi-journée. 

- Ah., vers 16h – 17h alors ? Bon, alors on ne va pas skier alors. 

Insolite 
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Insolite 

Piste 
- Bonjour, je voudrais savoir combien de temps il faut pour descendre une piste chez vous?  
- […] 

- Je ne comprends pas ! L’été on annonce bien le temps de marche en montagne. 

Alors pourquoi pas sur les pistes ? 

- Quel niveau avez-vous ? 

- Mon mari est débutant, mais moi j’ai déjà skié, j’ai des diplômes. 

 

Divers 

- Je voudrais savoir pourquoi le domaine raquettes n’est pas damé ? Je m’enfonce. 

Vous pourriez vous renseigner svp ? D’habitude je mets 1h05 et là j’ai mis 1h20.  

- Vous avez des raquettes ?  

- Non je suis à pieds. […]  

 

- Est-ce qu’il y a des gens qui redescendent à Luchon vers 17h ? Oui, qu’est-ce qu’ils 

font les pisteurs à 17h ? Parce que j’aimerais que l’on m’accompagne, je n’ai pas 

confiance dans mes chaînes. 

 

Perdu 

- Est-ce qu’on vous aurait ramené un gant ? Non ?  
- Est-ce qu’on vous aurait ramené une couronne ? Oui j’ai perdu la couronne d’une dent en 
skiant … 

 

Télésièges 

Un homme au téléphone : 
- J’ai peur sur les télésièges, j’ai le vertige, est-ce que je peux skier sur vos pistes 

sans utiliser de télésiège ? 

- Oui sur le secteur Téchous et sur Baby Renard et Record 

- j’ai vu ça sur votre plan mais je voulais aller au Céciré ! 

- Ce ne sera pas possible. 

- Franchement dans les stations vous ne pensez pas aux gens qui ont le vertige, vous 

comprenez j’ai vu plein de films avec des accidents de télésiège ! 

 

Santé 

- C’est la 1ère fois que nous venons à la montagne, il parait qu’il faut de la crème 
anti-solaire ? 

- (l’homme est furieux !) Hier j’ai eu très mal aux oreilles en descendant dans les 
œufs, j’ai cru que mes tympans avaient explosé, du coup aujourd’hui j’ai demandé 
au conducteur de ralentir la cadence pour moi, mais il n’a pas voulu. 
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Souvenirs 

 

Cet article est un témoignage des propos recueillis par Jacques Gérardin auprès de 

Marie Jourtau, Bertrand Cazaux, Jean et Marie-Josée Mengarduque. Qu'ils soient re-

merciés. 

 

Dans nos villages de montagne, durant le 

mois de janvier, on tuait en principe deux 

cochons par famille que l’on avait achetés 

au printemps à la foire de Luchon. Le plus 

souvent, c’était la patronne de la maison 

qui les nourrissait avec du grain moulu au 

moulin de Cazeaux situé en bas du village. 

Ce moulin a été exploité par M. Cavet qui 

était aussi propriétaire d’une scierie ser-

vant entre autre à débiter en planches les 

grands sapins provenant des lots que la 

commune attribuait aux familles chaque 

année.  

 

Donc, en janvier on réunissait la famille et les voisins pour tuer, dépecer et cuisiner 

le cochon durant deux jours. Le premier jour était la fête, les voisins arrivant vers 

10 heures pour "casse-croûter" : saucisson, sardines à l’huile, jambon, pâté… Une 

fois les cochons tués, les boyaux lavés au torrent, on se retrouvait à table vers      

14 heures.  

 

Le repas débutait immuablement par un bon vermicelle suivi de deux poules, far-

cies par la maîtresse de maison. Les enfants attendaient le dessert, de la crème aux 

œufs et les blancs en neige avec des beignets. On quittait la table vers 16h30. Puis 

les femmes cuisaient la graisse qui avait été découpée, opération délicate pour les 

fritons.  

 

Au repas du soir il y avait du potage, on goûtait le boudin qu'on avait fait dans 

la journée, la "fricassée"1 avec ses pommes de terre en sauce, cuites devant le feu, 

et on terminait par le fromage. Après le repas, les hommes jouaient aux cartes jus-

qu’à minuit, à "Truc-i-Flor"2 ou à la manille.  

 

Le second jour ou "fricat", on faisait les saucisses, les pâtés et les jambons afin de 

constituer des provisions pour l’année. 

« Se plonger dans les souvenirs » ou la  vie au  vingtième siècle dans 
notre vallée 
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En juillet de nombreuses familles se retrouvaient dans la vallée du Lis 

pendant une à trois semaines pour faire les foins. Dans chaque famille, le 

plus ancien ou un voisin restait au village pour s’occuper des volailles et 

du jardin. Les granges s’ouvraient, accueillantes, et dans la petite pièce 

contiguë à l’étable un âcre parfum de fumée se mêlait aux fortes sen- 

teurs de foin frais.  

 

A l’époque le moindre bout de 

prairie était exploité et travail-

lé. Il fallait que ce soit terminé  

pour  la fête de Sainte  Anne.  

Les familles, les enfants, les 

cousins étaient contents et  

fiers  de  venir  travailler  dans  

la  vallée. Dès  l’aube,  les  fau-

cheurs s’affairaient dans l’herbe 

haute. Le bruit de la faux, in-

terrompu  par le bruit de la 

pierre sur l’acier, se mêlait au 

ramage des oiseaux.  

Les femmes avec les râteaux, 

regroupaient et ramassaient le moindre  brin d’herbe,  rien ne se per-

dait.  Quand  la pente était difficile, les foins étaient ramassés dans des 

bâches et descendus dans des "libiots"3 tirés par des mulets ou des vaches 

le plus souvent.  

 

 

Dans les prés desservis par des chemins carrossables, l’on utilisait des 

charrettes  ou charretons  qui avaient des roues plus petites qu’actuelle-

ment. Les foins étaient  stockés dans les greniers côté ouest.  Ce ne fut 

que dans  les année soixante-dix que les premières motofaucheuses firent 

leur apparition. 

 
 

 

1 La "fricassée" est constituée des os et des petits morceaux de viande 

2 Le "Truc-i-Flor" ou "Truc et Flor" est un jeu catalan d’esbroufe très animé 

3  En patois un "libiot" est une luge 

Souvenirs 

2011 



Histoire et patrimoine 

Dans cet article, Jacques Gérardin nous narre l’histoire de la centrale du Portillon 

(extrait de la revue de l’association de la vallée du Lys ) 

Sans être aussi célèbre que le Cirque de Gavarnie, le cirque du Lys (Crabioules) mé-

rite d’être considéré comme l’un des plus prestigieux paysages des Pyrénées. 

Courant de l’été 1930, les nombreux touristes qui du haut de Superbagnères con-

templent ses proportions harmonieuses sont quelque peu surpris d’apercevoir au-

dessus des sombres forêts de sapins, à la base de vastes gradins nuageux des 

taches sombres d’où s’échappe un mince filet de fumée. Ces maisons situées à 

2547 m d’altitude sont des baraquements d’ouvriers. 

Les ouvriers cantonnés travaillent au percement d’un canal souterrain long de 3km 

qui captera les eaux du lac du Portillon sur l’autre versant et les emmènera sur le 

versant du cirque du Lys d’où une conduite forcée les précipitera au fond de la val-

lée, près de la fameuse cascade d’Enfer.  

La chute aura une hauteur de 1400m, hauteur jamais 

égalée jusqu’à présent avec un pareil débit en Europe. 

On pourrait supposer que l’on profite de la belle saison 

pour mener à bien une œuvre si audacieuse. Or pendant 

l’hiver 1930 -1931, le chantier n’a pas cessé un jour de 

fonctionner. La couche de neige a atteint 6m d’épaisseur. 

Les ouvriers circulaient dans les galeries creusées dans 

cette couche de neige qui, en les mettant à l’abri des ter-

ribles tempêtes si fréquentes à ces altitudes, leur ont per-

mis de poursuivre sans la moindre interruption leur la-

beur. 

Le percement des galeries fut long et difficile du fait de leur exiguïté, les mineurs 

devant travailler à genoux : ceux qui étaient de petite taille avaient un avantage 

certain. Afin de raccourcir le trajet pour l’évacuation des  déblais et aérer les gale-

ries, il a été percé des fenêtres à flanc de montagne. 

Le percement des galeries s’est achevé en 1945/1946. Il a nécessité l’emploi de 

beaucoup de dynamite. Une partie de celle-ci, s’est également « évaporée » au 

profit des maquis de Nistos et du Hourmigué (Cierp-Esténos). 

Et il faut croire que les ouvriers s’y trouvaient bien, puisque 7 d’entre eux sont res-

tés là-haut pendant plus de 4 mois sans songer à utiliser leurs jours de repos pour 

redescendre à Luchon.  

Construction de la centrale du Portillon 



 

Mais comment assurer le transport du personnel et du matériel ? 

Un câble peut transporter en 23 minutes de la cote 1150 à la cote 2500 une charge 

de 12100 kg. Suspendue à ce câble, une longue nacelle en bois : «  la benne paraît 

bien exiguë et bien fragile » .Elle est plate, sans rebords, pourvue de 3 petites 

planches qui sont des sièges pour monter les ouvriers et qui interdit tout mouve-

ment. Cette émouvante randonnée aérienne arrive au bout de 15 minutes sur le 

plateau de Prat Long où il y avait déjà un refuge construit en 1897 par le club alpin 

et inauguré à l’époque par le maire de Castillon Pierre Coudin. Puis elle continue 

dans une seconde partie fort impressionnante pour arriver aux baraquements des 

ouvriers en majorité espagnols et italiens. 

Imaginez des maisons de planches, spacieuses, aérées, propres, nettes, pourvues 

d’un confort vraiment moderne, chauffées et éclairées à l’électricité. La T.S.F y est 

installée. Quant aux cuisines, elles sont munies d’appareils électriques les plus per-

fectionnés. Rien n’a été négligé pour loger et nourrir le mieux possible le personnel 

chargé de la direction et de l’exécution de ces travaux. La mise en 

service de la centrale du Portillon s’est réalisée en 1941, mais n’a 

fonctionné qu’une seule fois entre 1941 et 1946.La station de 

pompage de Prat- Long a été opérationnelle en 1946. Jusqu’ en 

2000, la centrale dans la vallée du Lys était reliée à la station de 

pompage de Prat-Long par un téléphérique. Celui-ci a été arrêté 

suite à l’accident  au  Pic de Bure en juillet 1999 avec 21 morts.  

Le funiculaire dont on aperçoit les rails à droite de la centrale a, lui,  

cessé de fonctionner en 2009. Ce sont maintenant les hélicoptères 

qui assurent le transport des matériels et des hommes. 

 

Comment fonctionne la Centrale du Portillon ? 

Le lac bleu collecte les eaux du lac Charles, du Port Vielh, du Célinda  et du ruissel-

lement de la rigole basse du cirque des  Crabioules. Aux heures creuses, quand la 

production électrique française est excédentaire, la station de pompage refoule 

l’eau du lac Bleu vers le lac du Portillon par la galerie creusée dans la roche. 

Aux heures de pointe, l’eau du Portillon traverse la galerie en sens inverse jusqu’au 

château d’eau puis par la conduite forcée, cette eau rejoint la centrale du Portillon 

sise à Lys où elle est turbinée pour fabriquer de l’énergie électrique (débit 5m3/

seconde, puissance 55mw, production annuelle 54gwh). 
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Séjour famille.  Station de Ski de Bourg d’Oueil. Du 2 au 09 Mars 2019.  

d’après Baptiste et Claire.  

Le projet a démarré avec 3 ou 4 familles sur une semaine l’été. Puis, à force 

d’en parler à ses amis et de les inviter à découvrir la montagne dans un con-

texte familial, le séjour s’est retrouvé ces dernières années avec plus de 50 

personnes.  L’été, comme le nombre de participants était trop important,  le 

séjour s’est étendu sur 2 semaines au chalet. Comme les enfants grandissent, 

les balades deviennent plus importantes et le séjour propose de partir pen-

dant une ou deux nuits consécutives pour passer la nuit dans la montagne 

avec les tentes, les duvets et de la nourriture. Les enfants peuvent ainsi profi-

ter pleinement de l’immersion en montagne et se faire des souvenirs extra.   

Depuis 3 - 4 ans, un séjour hiver est proposé aux familles sur une semaine 

pendant les vacances scolaires d’hiver pour initier les enfants au ski dans la 

plus petite des stations des Pyrénées, Bourg d’Oueil, qui comprend 3 téléskis, 

6 pistes et 1 baby.  La station est très accueillante que ce soit sur les pistes ou 

au petit bar crêperie sandwich.  

La station est impeccable pour les skieurs débutants et ceux qui souhaitent 

profiter de la piste de luge. Il y a peu de monde, essentiellement des familles 

avec des enfants. A midi, pique nique sur les quelques tables extérieures qui 

sont vite prises d'assaut .  

Nous avons adoré ce séjour hivernal dans une ambiance en famille au chalet 

et à la station de ski Bourg d'Oueil.   

Montagne et Loisirs 
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Weekend Népal - 15, 16 et 17 Février 2019. 

Le vendredi soir Louis Adoubert a présenté des diapositives un peu de par-

tout : d’Amérique, d’Asie, des Alpes et des Pyrénées et puis nous avons pu pro-

fiter du film de l’expédition au Manaslou, sur un sommet de 8000 mètres.  

Dans les diapositives nous avons pu profiter des photos de la première expédi-

tion de Montagne et Loisirs, où ils ont réussi 2 beaux sommets vierges, qui 

n’avaient jamais été gravis. Ces photos montraient aussi des sorties au som-

met du cirque du portillon où les membres du club avaient l’habitude de cam-

per.  Pendant le film de l’expédition au Manaslou, nous avons pu ressentir les 

souvenirs des rencontres avec les habitants et ses vallées.  Les sherpas ser-

vaient de traducteurs et d’accompagnateurs de montagne aux participants qui 

ont établi un lien d’amitié avec ces guides de montagne. Les sherpas origi-

naires du Tibet et vivent dans la vallée de l’Everest où ils sont devenus des 

montagnards professionnels pour aider les expéditions.  

Le samedi nous sommes partis en raquettes à partir de Bourg d’Oueil en direc-

tion du col de Balès. Dans le dernière virage de la route, nous avons pris le sen-

tier sur la gauche pour rejoindre directement la cabane du Mont Ne, puis nous 

sommes montés sur un petit sommet à 1870 mètres, soit 600 mètres de déni-

velé avant de reprendre le col de Pierrefitte et de redescendre pour le chemin 

de la forêt.  Très beau temps, neige très stable avec beaucoup de manteaux 

neigeuses déjà décrochés.  Nous avons profité du beau soleil de la pause pique

-nique pour faire un exercice de recherche à l’aide de DVA (Détecteur de Vic-

times d’Avalanches), expliquant les règles de sécurité avalanche pour sensibili-

ser les participants à l’usage de ce matériel.  Nous avons croisé d’autres per-

sonnes équipées de DVA, ce qui a perturbé les recherches. A un moment, il y a 

même eu un jeune homme qui a vu toutes les femmes foncer droit sur lui. Il  

s’est exclamé : « c’est pour moi toutes ces femmes ? »  Forcément, il avait sur 

lui un DVA en mode « émission », alors que celui-ci est généralement en mode 

« recherche » pendant ce type d’exercice. 

Le samedi soir Bernard, Martine et Vincent ont présenté des diaporamas de 

leurs voyages respectifs. Martine a fait le trek autour de deux villages du Ti-

bet , Nar et Phu, et le col de Mesokanto situé au dessus du Lac de Tilicho, qui 

est le lac le plus haut du monde situé à 4919 mètres d’altitude.  Un trek très 

apprécié par Martine, avec beaucoup de diversité, des étapes sans touristes et 

des traversées des villages avec beaucoup d’ habitants, des enfants aux grand-

mères vivant tous à plus de 4000 mètres d’altitude avec leurs bêtes. Les habi-

tants y vivent 8 mois dans l’année, puis ils redescendent en direction de Kat-

mandou, dans un village un peu plus bas pour passer l’hiver de Décembre à 

Janvier. Un trek varié mais exigeant avec ses 20 jours de marche et des chan-

gements d’altitude très fatigants pour le souffle et la condition physique.  

Montagne et Loisirs 
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L’association « la Cordée de Superbagnères » a vu le jour le 16 mai 2003 et a pour 

objectifs : 

 rassembler les habitués de Superbagnères, les commerçants, toute personne 

amoureuse de ce site exceptionnel afin de donner à notre station l’image 

qu’elle mérite. 

 Séduire les nombreux touristes qui la découvrent chaque année 

 Protéger et valoriser ce site naturel 

 Organiser des animations sur « le plateau » durant les vacances scolaires 

 

Les animations prévues au programme 2019 sont : 

 lundi matin 29 juillet 2019 : opération « montagne propre », en collaboration 

avec l ‘école de ski  

 dimanche 4 août 2019 en soirée: « spécialités de chez nous »  

 mercredi 7 août 2019 : marché du terroir de 9 heures à 17 heures  

 jeudi 8 août 2019 : Assemblée générale de l’association 

 samedi 10 août 2019 : soirée Brandon avec le groupe Esquierry 

 

Toutes les animations et informations sur la vie de « la Cordée » sont sur le site de 

la Mairie de Saint-Aventin. 

La Cordée de Superbagnères 

Association de la Vallée du Lys 

L'association de la vallée du Lys récompensée 

Créé en l'an 2000, ce mouvement associatif regroupe 101 membres qui ont un 

bien dans la vallée. Depuis de nombreuses années il a pris à cœur de rendre la 

vallée plus attrayante en la rendant plus propre, plus accueillante. 

- suite au cataclysme de juin 2013 les adhérents se sont mobilisés pour partici-

per au grand nettoyage. 

- des chemins agricoles ont été restaurés, ils sont balisés et nettoyés chaque 

année. 

- la statue de Ste Anne patronne de Cazeaux de Larboust est régulièrement peinte, fleurie, son enclos entretenu. 

- les tables de pique nique sont lavées. 

- des panneaux de lieux dits ont été mis en place ainsi que la signa-

létique des points d'intérêt. 

- une cabane d'altitude sur la commune de Castillon est entretenue. 

En raison de toutes ces actions, le 1er prix du challenge des initia-

tives locales, soit un chèque de 500 € a été remis à l’association par 

Mr Crampé Président du conseil d'administration et par Mr Piqué 

Directeur du Crédit Agricole de Luchon lors de l'assemblée annuelle 

le 8 mars dernier la salle des fêtes de St Mamet. 
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Superbagnères 

Notre motivation est d’apprendre aux enfants à skier et de les faire progresser en 

toute sécurité dès 3 ans et demie jusqu’à l’âge adulte au niveau  Expert.  Pour les 

moins de 6 ans, le club Piou Piou permet la découverte du ski, de l’équipement, le 

déplacement sur terrain plat, et la glisse face à la pente, le contrôle de la vitesse en 

chasse-neige,  l’utilisation des remontées mécaniques, la glisse skis parallèles et la 

capacité d’évoluer en dehors du club.  Puis de 6 ans à 12 ans, la progression des 

enfants passe par les niveaux Ourson, Flocon, 1er Etoile, 2ème Etoile, 3ème Etoile, 

Etoile de Bronze et Etoile d’Or. Au niveau de l’Etoile d’Or, l’enfant est capable de 

participer à des compétitions. 

L’Ecole de Ski Français compte sur 70 moniteurs pendant les vacances scolaires et 

30 moniteurs hors vacances scolaires. Pour le groupe du « petit luchonnais » nous 

avions 100 inscrits pour lesquels 14 moniteurs ont été dédiés. 

Pendant les vacances de février, nous avons fait 4 descentes aux flambeaux, tous 

les mercredis dès que la nuit tombe vers 19H00. A partir du niveau 1er Etoile, les 

enfants peuvent s’inscrire pour participer à la descente au flambeaux. 

L’école de ski propose des prestations dynamiques et de qualité pour les gens qui 

viennent à la station de ski de Superbagnères notamment pour les enfants, ceci  du 

début jusqu’à la fin de la saison.  Nous organisons par ailleurs des épreuves et des 

compétitions pour les enfants et les adultes. 

 

Quelques consignes aux enfants :  

« Quant tu skies, il y a des règles de sécurité à suivre.  A cet effet, ton moniteur ESF 

te donnera tous les conseils qui feront de toi un parfait skieur ! Mais dans tous les 

cas, le balisage que tu vois sur les pistes est très important.  En le respectant tu 

évites les accidents . 

Ces consignes concernent le respect d’autrui, la maîtrise de la vitesse et de la trajec-

toire, le dépassement des autres skieurs par l’amont ou l’aval. Ce sont aussi les pré-

caution à prendre en compte aux croisements de pistes, lorsque l’on veut s’arrêter 

ou stationner, monter ou descendre à pied (uniquement sur le bord de la piste,) et 

bien sur comment porter secours en cas d’accident ». 

Interview de Michel PRADERE - Directeur de l’Ecole de ski Français de 
Superbagnères  

Félicitation à Nina 
pour son Ourson ! 



Iris de LOS RIOS                   

06 25 96 13 07 

iriscristina@hotmail.com 

 

ou          Alain BLANC 

06 20 62 03 78 

blanc.aventin@yahoo.fr 

Vous êtes tous invités à contribuer à ce journal pour qu’il devienne 
le vôtre, celui de tous les habitants de St-Aventin. 
N’hésitez pas à nous faire part de vos suggestions et commentaires 
qui pourront nous permettre de l’améliorer. 
Si vous souhaitez publier des articles ou avez des informations à 
partager, contactez nous : 
 

Crédits photos :  Iris de Los Rios, Alain Blanc, Jacques Gerardin, Montagne et Loisirs, Philippe Oustalet 

Articles :  Alain Blanc,  Jacques Gerardin, Hélène Saulnier, Iris de Los Rios,  Baptiste et Claire (montagne et Loisirs) et l’Equipe Municipale 

 

La mairie est ouverte au public  

du lundi au jeudi :  

9h - 12h et 14h00 - 17h00 

et le vendredi matin : 

9h à 12h. 

 

Votre journal « Saint Aventin, notre com-
mune » et les comptes rendus du conseil 
municipal sont disponibles en ligne sur le 
site de la mairie www.saint-aventin.com 

Jean-Claude BORDES Christian MATHIAS Philippe OUSTALET Robert SANSUC Maryse JUIN-MIELLET Alain BLANC 

Anne LOUBET Laurent OZENNE 

dimanche 26 mai 

Elections européennes  

http://www.saint-aventin.com/

